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o Vous avez autour de la table, les principaux acteurs de la prise en 
charge et de l’accompagnement des demandeurs d’asile. Nous 
travaillons tous ensemble au quotidien et nous nous réunissons pour 
une prise de parole commune car la situation l’impose. 
 

o Ce qu’est cette conférence de presse :

 

 un appel à une plus grande 
solidarité des territoires à l’échelle nationale 

o Ce que n’est pas cette conférence de presse :

 

 une stigmatisation 
des demandeurs d’asile. La France est et doit rester une terre d’asile : il 
faut se donner les moyens de cette ambition française, patrie des droits 
de l’homme. A aucun moment vous ne nous entendrez prononcer les 
mots « seuil de tolérance » ou « limite de l’acceptable » : ce n’est pas 
notre propos 

• Angers, ville exemplaire dans la dignité de la prise en charge 
 

o La situation internationale tendue, les guerres, les famines poussent 
des millions de personnes sur les routes, contraintes à l’exode : ces 
personnes doivent trouver un endroit où se mettre à l’abri car elles sont 
menacées dans leur pays. La France constitue un refuge grâce au 
dispositif des demandeurs d’asile 
 

o A Angers, l’objectif est triple : 
 

 Accueillir dans la dignité et loger ces personnes 
 Les accompagner dans leurs démarches de demande d’asile 
 Les accompagner au quotidien pour les besoins essentiels : se 

nourrir, se soigner 
 

o L’ensemble des partenaires fait ainsi un travail remarquable pour 
remplir ces objectifs. La recherche de la dignité est notre horizon 
commun. 
 

o Pour mémoire, ce sont chaque année + de 900 personnes (2009 : 909, 
2010 : 940 , 2011 : 806 au 31 octobre)  qui passent par Angers, dont + 



de 100 familles avec enfants, en provenance majoritairement de (lister 
les principaux pays : Corne de l’Afrique (Erythrée, Somalie, Soudan) + 
Europe de l’Est : Kosovo, pays de l’ex-URSS) 

 
• Le dispositif atteint aujourd’hui la saturation physique dans ses 

capacités à accueillir dignement les demandeurs d’asile 
 

o Il ne permet plus de loger toutes les personnes : des personnes sont à 
la rue. C’est inacceptable 
 

o Il ne permet plus d’accompagner au quotidien les personnes, de leur 
accorder l’attention qu’elles méritent. Ainsi le PASS est débordé ce qui 
est générateur de tensions entre demandeurs d’asile, entre 
demandeurs d’asile et SDF également.  

 
o Et pourtant, les demandeurs d’asile continuent à affluer en nombre : si 

on n’agit pas maintenant, c’est toute cette action solidaire exemplaire 
mise en place localement qui risque de s’effondrer 

 
• Angers veut continuer à exercer sa responsabilité et à accueillir dans la 

dignité les demandeurs d’asile 
 

o Il n’est pas question pour nous d’accepter une stigmatisation de notre 
territoire selon laquelle nous serions trop généreux : nous faisons notre 
travail, nous le faisons comme il doit être fait 
 

o Nous appelons les autres territoires au contraire à s’inspirer de ce qui 
est fait à Angers afin que les flux de demandeurs d’asile soient mieux 
répartis sur l’ensemble du territoire national 

 
o L’accueil des demandeurs d’asile est en effet une politique nationale : 

le territoire angevin ne peut porter à lui seul cette responsabilité dans la 
région des Pays de Loire de la France. La solidarité doit être l’affaire de 
tous et nous appelons l’Etat à une répartition des flux, à faire preuve de 
volontarisme plutôt qu’à se décharger de la sorte sur les territoires qui 
font sans demander à ceux qui ne font rien de s’organiser 

 
o Nous demandons à l’Etat de débloquer les moyens nécessaires à 

l’accueil de demandeurs d’asile sur d’autres territoires afin qu’un 
accompagnement se mette en place partout 

 
o Nous affirmons enfin notre volonté de continuer à prendre en charge un 

volume raisonnable de demandeurs d’asile afin qu’ils soient toujours 
accueillis comme ils doivent l’être à Angers 



 
o Nous demandons un 2ème accueil de jour pour tout public en errance  

 

Ne rien faire aujourd’hui c’est : 

- Jeter de demandeurs d’asile à la rue : intolérable pour un grand pays 
comme le nôtre 
 

- Décourager les acteurs de la solidarité angevine : c’est un arrachement 
que de se mobiliser chaque jour en étant débordé avec un sentiment 
d’impuissance 
 

- Créer des tensions entre des Français qui souffrent et des demandeurs 
d’asile qui souffrent aussi : on ne peut pas opposer la misère à la misère 


